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District d'lberville
Germain Bonnea.ult vs Flavien. D. Car-

rEau.
St-Jean-Le lot 159, avec bâtisses.
Vente le 16 juillet, à 11 heures a. in.

au bureau du shérif.

District de St-François

Allen W. Glard vs J. E. Spooner et al.
St-Pierre de Ditton-Le lot 68 du 2ème

rang.
Vente le 16 juillet, à 10 heures a. m

à la porte de l'église paroissiale.

District de Trois-Rivières

ALph. Edm. Déslets vs AlfTed Brouil-
let.

St-Narclsse--Le lot 276 et partie du
le: 277, avec bàtisses.

Vente le 17 juillet, à 11 heures a. mi
a la porte de l'église paroissiale.

LA RECOLTE DU VARECH

Par W. G. Fitz-Gerald

(Traduit du "Scientific American.")

Des perles aux harengs, la mer donne
de nombreux produits; mais il faut tou--
jours que l'homme aille sur mer pour les
recueillir. Il existe toutefois un produit
(ie la mer à la portée de l'homme le plus
humble. L'homme peut ne pas posséder
le terres, ni les connaissances et la pa-

tience nécessaires à la culture du sol;
mais il peut se rendre au bord de la mer
sans un sou et y faire une récolte abon-
dante.

C'est dans les îles bien connues de la
Manche, au large des côtes d'Angleterre,
(lue se fait systématiquement et scientifi-
quement la récolte du varech. On en re-
cueille aussi au large des côtes de Corn-
wall et- dans de nombreuses contrées eu-
ropéennes, principalement là où les terri-
bles vagues de l'Atlantique rejettent sur
l"s côtes cet a:ticle précieUx en masses
enormes, toutes prêtes pour ceux qui les
é<jltent Dans ces endroits, la récolte
lu varech donne de l'emploi à des cen-
laines d'hommes et de femmes.

Dans les îles de Jersey et de Guernesey
Spécialement, on exportait autrefois des
centaines de tonnes de varech en Angle-
terre, où elle étaient employées à la fer-
tilisation du sol; mais dans ces der ères
années, l'industrie jardinière énorme de
ces îles a trouvé à utiliser tout le varech
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-récolté. On peut en recueillir, jusqu'à
3,000 tonnes dans- une seule saison, for-
niant le chargement dle près de 60,000 vol-
tures. Le varech ne se vend pas seule;
ment en détail aux agriculteurs, qui le
tiennent en haute estime comme matière
fertilisante; on le vend aussi en grandes
quantités aux fabricants (le produits chi-
miques qui en extraient <le l'iode.

Les établissements qui se livrent à la
récolte du varech existent depuis presque
quatre cents ans et sont régis par <les lois
nombreuses et curieuses. Chaque dis-
I rict de récolte de varech a un conseil
municipal qui lui est propre, formé des
industriels qui ont réussi dans leur en-
treprise, et ces corps municipaux allouent
à chaque homme son terrain d'exploita-
tion qui consiste simplement en une frac-
tion de plage où le fermier a la permis-
sion.. <le recueil;ir tout le varech qu'une
mer généreuse peut y jeter.

Le fermier est, toutefois, obligé d'obéir
à un code régulier de règlements, et une
Infraction à ces règlements peut avoir
pour résultat des amendes considérables.
Guernesey spécialement encourage les in-
dustries domestiqu.es et la première ques-
tion posée à un homme qui désire obtenir
le droit d'exploitation consiste à lui de-
mander s'il réside ou non dans le district.
Dans le cas de la négative, sa demande
est rejetée; mais s'il veut s'établir dans
l'île et y travailler, on lui alloue un lot
de terrain aride couvert de galets.

Un autre fait particulier, c'est que le
tenancier -d'un terrain n'a pas de loyer à
payer, de sorte que ses seules dépenses
sont celles nécessitées par le séchage et
la récolte. Chaque lot donné à fermage
est délimité par des galets et peut con-
sister en 400 ou 600 verges de plage. Tout
le varech jeté par la mer sur cette éten-
lue est la propriété absolue lu tenancier.

Un des règlements les plus stricts dé-
fendl 'le récolter le varech le dimanche.
Grande est la tentation d'enfreindre cette
règle quand une violente tempête se dé-
clare dans la nuit du samedi au diman-
che et que d'énormes quantités de varech
sont jetées sur la plage; on est ensuite
certain que la marée haute qui a lieu
avant le lundi matin emportera pour ja-
mais en pleine mer le cadeau offert..

Il existe également das lois 'bibliques
au sujet de l'enlèvement des bornes limi-
tant le terrain d'un voisin. Une telle con-
travention est jugée si sérieuse que celui
qui s'en est rendu coupable peut être con-
traint à payer une forte amende et même
à perdre son terrain.

La récol't? du varech bat son plein dans
les mois le juillet et d'août. Dans certai-
nes régions, cette récolte est interdite

pendant une certaine période et ne peut
se faire que dans 'ces dleux mois. Dans
d'autres -districts, ,toutefois, on peut pro-
fiter des énormes quantités de varech je-
tées sur la côte par les tempêtes d'hiver.
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